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LE CATÊADA, J& Août 1883

Querelle—Une querelle s’est en
gagée à l’arrivée du train, hier soir, 
à la gare du chemin de fer du Paci
fique, entre une dizaine de sauva
ges arrivant d.s chantiers. Après 
beaucoup de tapage, les sauvages 
ont été arrêtés avec difficulté par 
les constables. Ils ont été sévère
ment punis. ce matin, en cour de 
police.

—Lisez ceci avec attention : 
Toute personne désirant laisser son 
ordre, soit pour pantalon ou habil 
lament, ferait bien de se hâter 
d’aller à l’établissement New York, 
No. 523, rue Sussex, où M J. L. 
Beaudrÿ vient de recevoir de beaux 
tweeds, derniers patrons, tout laine, 
desquels il peut confectionner un 
habillement complet dans les der
niers goûts pour la modique somme 
de $10 seulement. Chacun est in
vité à examiner les marchandises ; 
accueil bienveillant de la part du 
patron et des employés.

Pour les chantiers— Un grand 
nombre d’hommes qui travaillaient 
aux scieries de M. Gilmour, qui 
ont été détruites par l’incendie 
avant hier soir, partiront pour les 
chautiers^la semaine prochaine. M. 
W. O. Mackay s’occupe maintenant 
de faire les engagements pour les 
differentes compagnies faisant 
chantier sur le haut de la rivière 
Ottawa.

Blagué encore une fois—J’avais vu 
tant d’écrits au sujet des mérites 
des Amers de houblon, et ma fem
me qui était depuis si longtemps 
sous les soins des médecins sans 
obtenir de guérison me pressait 
tant de lui acheter ce remède que 
je consen’rs à me faire blaguer 
encore une fois ; mais je suis heu
reux de ce que j’ai fait, car en 
moins de deux mois d’usage des 
Amers de houblon, ma femme était 
guérie, et elle a continué à se por 
ter bjen depuis sa guérison il y a 
dix huit mois. J’aime cette maniéré 
de blaguer.—H. T. St-Paul, Pioneer 
Press.

UNE CURE ETONNANTE I.a Valeria: HULL
Milbury, E. U., 23 Déc. 1882.

Je, soussigné, certifie par la présente ce 
(ui suit :

L’an mil huit cent quatre-vingt-un, par 
suite d’occupations et d’études plus ou 
noins sérieuses, je me vis petit à petit 
levenir chauve ; en quelques semaines je 

perdis tous mes cheveux du sommet de la 
•ôte. Je lis alors part de mon malheur 
\ mou cousin, qui m’expédia deux 
mites d’une pommade inventée par lui et 

appelée La Valeria.
En lisant la prescription, je le dis, io 

m’amusai un peu, car, je l’avoue, je la 
trouvai un peu curieuse et encore plus 
iouloureuse. N'importe, le désir de ra
voir ma chevelure me lit fa re lVssal de 
La Valeria. Quelle ne fut pas ma sur
prise, ai rès trois ou quatre semaines de 

comme une forêt de petits cheveux 
couvrir toute la surface chauve ae ma 
tôle! Je redoublai d'efforts et aussi de 
confunce et de ponctualité, et cinq mois 
après, à mon grand étonnement et celui 
le mes amis, j’avais, sinon tout, au moins 
en grande partie ma chevelure d’autrefois.

C’est donc avec connaissance <le cause 
{ue je recommande à tous ceux qui 
-oinme moi ont eu le malheur de perdre 
leurs cheveux, la plus utile et la meil
leure de toutes les pomma les, La Valeria.

L. P. CHAMPAGNE.
En vente chez C O. Dacier, rue Sussex, 

E. I). Martin, rue Rideau, et chez tous les 
pharmaciens.

Je, sousignô, déclare avoir perdu complè
tement la cnevelare il y a deux ans. Pen
dant ces deux ans, j’ai essayé tous les remè
des possibles,Imais sans succès. En voyant 
l’annonce do la “Valeria” dans la “Miner
ve/’ j’eus la curiosité de m’en servir

J’en achetai une boite chez MM. Lavio- 
lette 3t Nelson, pharmaciens, rue Notre- 
Dame. C’ est M. Laviolette lui même qui 
me l’a vendue, et il pourra attester que j’é
tais alors- il y a environ six mois—complè
tement chauve. Je me suis servi d’une seule 
boite et elle a suffi à me rendre ma cheve
lure d’autiefois, un peu plus claire cepen
dant, l s cheveux étaient plus fins. Tous 
ceux qui nie connaissent sont comme moi 
émerveillés du résultat.

Je puis gardien de la barrière de la Côte 
Saint Antoine, et je serai heureux de don
ner la prouve de tous les faits que je viens 
d’attester à tous ceux qui voudront se ren
seigner. Je donne ce certificat de mon 
propre mouvement, en justice et en recon
naissance pour l’auteur de cette merveil
leuse découverte.

ce Genest est 
ne compagnie 
lanœuvrer la 
rtenant à la

ue nous avons 
grand pique- 
la fanfare de 
'di ; l’époque 
ût courant.
dy a donné 
, de faire en- 

; bois qni est 
de la ville, et 
3 temps à la

Z

Tiâl/\

I
lin, entrepre- 
a obtenu le 
taux de char- 
3 de la bâtisse 
it construire 
u et William,

PIEBRF. DAME.
Montréal, 23 Juillet 1883. Oscar McDoneU,

EPICIER ET. MARCHAND DE VUS
UN CONSEIL PAR JOUR

Que votre cave soit bien propre 
et bien aérée par les soupiraux.

Les diverses pièces de votre mai
son doivent être tenues dans un 
état parfait de propreté et bien aé
rées par le moyen des fenêtres, sur
tout celles des chambres à coucher 
que vous devez laisser ouvertes 
quelque temps le matin.
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Philbert et Archambault,
PEINTRES, TAPISSIERS 

ET DÉCORATEURS,
No. 117, Eue St-André,

OTTAWA.
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" Non !
11 Elle a langui et souffert, languissante 

durant plusieurs années.”
“ Les médecins ne lui donnant aucun

soulagement; ”
“ Et en dernier

Ouvrages de toute sorte faits à ordre dans 
le plus court délai avec élégance et promp
titude. Tout ouvrage garanti.

Une visite est solliicitée

20février 1883 la

m 1 lieu, elle a été guérie 
par les Amers de houblon dont les journaux
parlent tant.”

“ Vraiment I ”
“ Quelle reconnaissance ne devons-nous 

pas à cette ^nédecine.”

La Valeria
16 Juin 1883.Celte pommade nouvelle fait pousser 

les cheveux sur les crânes les plus iégur- 
nis. Que l'on en juge par le certificat 
suivant : SPftUCINES.iint-Thomas d’Alfreo,

Comté de Pres/ott.
Je soussigné certifie que la p< minai te 

Valeria a fait pousser des cheveux sur 
ma tête chauve <i l’âge de quarante-trois 
ans. Elle est très recommandable.

Lee souffrances d’une fille
“ Depuis onze ans notre fille est clouée 

sur un lit de souffrances,
“ Par une complication des maladies des 

reins, du foie, du rhumatisme et la débilité
nerveuse,

“ Soumise aux soins des meilleurs méde
cins,

Une des meilleures 
rations offertes jusq 
au public, pour le soulagc- 

7 ment immédiat et la gué- 
k rison de la Toux, du Rhume, 

de la Bronchite, de l'En
rouement, de la Croup 
de toutes les maladies de la 
Gorge et des Poumons.

A vendre partout à 26c et 
60o la t,outollle.

B. E. MoGALE, Chimiste.
Montréal.
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ARTHUR CHOLETTii, 
Cultivateur.AMALGAME

ui ont donné des noms divers à ses En vente chez C. U. Dacier, rue ussux 
chez E. 1) Martin, rue Rideau, < i chez 
tous lus pharmaciens

C1IAS8URES ! CHAUSSURES ! CHAUSSURES 1

rtô mon grand assortiment de 
n connu de tous, du No 29 

York, à un poste plus vaste et plus central, 
entre chez M. P. H. Chabot, marchant?, et 
la fabrique de chaussures de Lee, numéro 
514, rue Sussex, où il y a déjà un assorti
ment de chaussures qui ne le cède à aucun 
autre à Ottawa.

Vu que je me trouve avec trop de chaus
sures pour un seul magasin, et que je réalise 
en ontre une économie considérable en réu
nissant les deux magasins jfc donnerai à mes 
pratiques le bénéfice d’une réduction de 25 
pour cent jusqu'au 1er Septembre.

Rappelez-vous l’endroit, Magasin de la 
Puissance, 514 rue Sussex.

maladies,
“ Mais de soulagement aucun,
“ Et aujourd’hui notre fille est rendue à 

la santé par un remède aussi simple que les 
Amérs de houblon que nous avons repoussé 
pendant des ani ées avant de s’en servir.” 
Les Parents.

J’ai transpo 
chaussures bie

Ottawa, 15 mars 1883.
Je certifie que depuis deux ans nu» 

cheveux tombaient beaucoup et qu’apièt 
que jVusse fait usage de la pomma v 
VALERIA tro s 'ois mes chev ux ont ce-?* 
de tomber

1883
1

i Sirop des Enfants du Dr GoderreLe père va mieux.
“ Ma fille dit : L BELANGER, Ce sirop est prépa

rée avec l’approoa- 
v tion des professeurs 
^ de l’Ecole de Méde

cine et de Chirui* 
gie de Montréal, 
Faculté de Médecin 
ne do l'Université 
du Collège Victo*
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“ Quel changement pour le mie x mon 
père à subi depuis qu’il fait usage des Amers 

. de houblon.”

Phot '.graphfe'iiébcc
:imi,

Saint-Thomas d'Alfred,
19 janvier 1883.

Je certifie que la Valeria m’a été lié* 
utile en arrêtant la chute de mes chevi u> 
et en faisant pousser sur la partie chauve 
des cheveux assez longs mais clairs. Je 
dois faire observer que je n’ai eraploj» 
qu’une boite de La Valeria. Je suis Ig* 
de soixante-quatre ans.

E X. BOUGIE

“ Il est en santé aujourd’hui bien qu’on 
ait dit sa maladie incurable ”

“ Et nous en sommes d’autant plus heu
reux qu’il a fait usage de vos Amers.” Une 
Dame de l’Utica, N.-Y. UCP. FARRELL,

514 rue Sussex, Ottawa. mCanada Allan-
'Jompagnie T wJ Le sirop dee en* 

cm/ fants est supèrieui 
wjy & toutes les prépa- 
Y rations calmantes

--------- offertes aux mères
de famille pour conserver la santé de leurs 
enfants ; u peut être donné avec la plus 
grande confiance aux enfants dans les cas 
suivants : Colique. Diarrhée, Dysscnterie, 
Dentition douloureuse, insomnie, Toux 
Rhume, Coqueluche, etc. •

Demandez le Sirop du Dr Godsrre et 
n’en achetez point d’autre.

En vente par tout le Canada et les Etats 
Unis.

A TRAVERS OTTAWA COUR DE POLICEAOUT. Réparations—On arrange les rails 
dés chars urbains sur la rue Sussex, 
près de la gare du St-Laurent.

— Convention—La clôture de la con
vention des Oddfellows a eu lieu, 
cette après-midi, â l’hôtel de ville.

—Sirop du Dr Coderre pour sou
lager 1 s douleurs des jeunes en
fants —25c. par bouteille.

Héritage—On dit que le capitaine 
Duff, rue Rideau, vient de faire un 
héritage d’un million de dollars en 
Irlande.

[Présidence de l’Echevin MacCuaig]
Pierre Canot, accusé d’avoir causé du 

lapage dans les chars hier so'r est con
damné à £$20 d’amende et hs frais ou un 
m is de pris n.

Joseph Ghault, même oflense, môme pé
nalité.

John Loylcry, accusé d’avoir assailli 
passager à la gare Union, hier soir, est 

condimné à $20 d’amende et les frais 
un mois de prison aux travaux forcés.

Jos. Philip, accusé devoir insulté une 
femme à la gare Union, hier soir, est con
damné à $20 d'amende et $2 de frais ou 
deux mois de prison aux travaux forcés.

H. Rousseau, pour ivresse, est condam
né à $2 d’amende et $1 de frais ou huit 
jours

Thomas Taylor, causant du désordre 
sur li voie publique ; cause ajournée à 
plus tard.

Patrick Ntvil'e, accusé d’avoir,'en état 
d’ivresse, maltraité sa mère, est condamné 
à $20 d’amende et les frais ou deux mois 
de pris . n aux travaux forcés.

fienry Mathieu, accusé d’avoir caus5 
tapage sur la rue York le 8 août dernier, 
est condamné à $10 d’amende ou trois 
semaines de prison.

John O’Brien, a:cusé d’avoir insulté uu 
de ses voisins, est condamne à *$20 d’a
mende et les frais ou un mois de prison.

Louis Deschesne, accusé de désordre, 
sur le te rain de l’exposition, le 8 août 
dernier ; cause remise à demi in.

Paul Patry, accusé de garder un chien 
licence, ert condamne à $1 d’amende 

et les frais.
John Sweeny, même offense, même pé

nalité.

s:r, $ 2.50 
5.00 

15.50
15 JOURS, 

JOURS. OU
PRIX. 25 €te. LA BOUTEILLE,

.Seul propriétaire,
B. E. McGAliE, Chimiste.

Montréal

s’adresser à 
VRDINS, 
ass ” rue Elgin, 
ipris de Quebec 18S3. la.

iPES Pi ules de Noix Longues ComposéesAmélioration — On fait actuelle
ment devant l’hôtel Russell une 
traverse qui sera fort utile aux
piétons.

—AvIn aux hôteliers. N; A. 
Savuril recevra dans quelques 
fonrs50,000 cigares qu’il ven
dra pour l’escompte.

Courses—Il y aura des courses 
au trot chez M. Charles Picard, sur 
le chemin de la rue Bank, lundi 
prochain

Remplacé—M Bonner, du dépar
tement des postes, et musicien de 
renom, a été nommé instructeur de 
la musique des gardes en remplace 
ment de M. Carter.

■ Ottawa, Ont., 10 Juillet 1880
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______________________et de toutes les
malaises causés par le mauvais fonctionne
ment de l’estomac.

Ces pilules sont fortement recommandées 
comme étant un des plus sûrs et des plus 
efficaces remèdes contre les maladies plus 
haut mentionnées. Elles ne contiennent 
pas de mercure ni aucune de ses prépara
tions. Tout en étant un puissant purgatif, 
pouvant être administre dans n*importe 
quel cas, elles ne contiennent aucune de 
ces substances délétères qui pourraient les 
rendre préjudiciables à la santé des enfants 
ou des personnes âgées. Les Pilules dm, 
Noix Longues Composées, de McGale, sont 
préparées avec soin, avec un extrait con* 
centré, tiré de la noix longue et combiné 
avec <r autres principes végétaux, de ma
nière à les placer au premier rang narrai 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à pré
sent offertes au public.

c u
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Remède Spé fiique de l’estomac * MïClûS”
Conlfe : Perle d'appétit, indigestion, vents, 

nausées, faiblesse, malaise général, 
etc., elc., etc.

LES AMERS INDIGENES
[Prescription d'un des p 

médecinsJ 
LES AMERS INDIGÈNES doivent leur 

popularité : lo à leur incontestable effica
cité ; 2o à l’absence de tout principe dan
gereux ; 3o à la modicité du prix.

Les AMERS INDIGÈNES—C’est un re
mède “purement végétal,” composé de 
racines et d’écorces les plus précieuses par 
leurs propriétés toniques, stomachiques, 
digestives et carminatives.

Les AMERS INDIGÈNES se vendent dans 
toutes les pharmacies en paquets de 25 
centina contenant ce qu’il faut pour pré
parer 3 ou 4 grandes bouteilles d’amers 
comme celles qui se vendent une piastre.

Dépôt en gros à Montréal : MM. Lyman, 
Son et Cie, Karry. Watson et Cîe, H. Sag- 
den, Evans e* C

lus célèbres
sans

8i.oo
81.75

ERRIÈRE, 
lue Fédérale, 

Ottawa
LA VAliERlA empêche la chuteCher Monsieur,— i'ai beaucoup de plai

sir à recommander l’Elexir de Down, pour 
les rhumes, la toux, et toutes les affections 
des poumons, soit pour les enfants ou 1 *s 
adultes, car j’en ai fait usage pendant dix 
ans danr raa famille, et avec le plus grand 
succès. Nous en avons toujours à la 
maison, et nous croyons que chaque 
famille devrait en faire usage en suivant 
bien les directions ; un grand bien résulte- 

Tout à vous, John Hill.

ies cheveux en trois jours. C’est le 
■ ésultat de toutes les expériences 
lu’on en a faites. Eq vente ch« z 

G O. Dacier, rue Sussex, chez E. 
0. Martin, rue Rideau, et chez tous 
les pharmaciens. Voir les certificats

lm

VENDRE
: un grand et 
i bon marché, 
soussigné. 
ROÜIN, 
ché Central*

B. E. McGALE, Chimiste, 
Montréal,

la. de son usage. 1883
t-

. . .

JOS. SENEGAL,
Entrepreneur de Pompes Funèbres

m-265 et 261-&
RUE DALHOU8IE, 

OTTAWA,
A iétablissement le plus grand et le 

plus complet de la province 
a'Ontario.

UN RÉFRIGÉRATEUR BRE
VETÉ couserve les corps avec suc
cès pour une période indéfinie. Les 
personnes donnant leur commande 
au moins DEUX HEURES avant 
le départ du train ou du bateau 
peuvent avoir confiance qu’elles se
ront servies à point.
8On peut s’adresser chez M. 

Senécal la nuit comme le jour.

Victoire—H.. Macdonald, le ch am- 
pion rameur du club d’amateur 
d’Ottawa, a remporté la victoire, 
lundi dernier, sur son adversaire 
M. Quinn, de Prescott.

Pour Montréal—M. Boucher, vio
loniste de Son Altesse Royale la 
Princesse Louise, est parti, ce ma
tin, pour Montréal, où il doit pren
dre part à un grand concert qui 
aura lieu, demain soir, à l’Acadé 
mie de musique.

— Les pilules de noix longues du 
McGale guérissent le mal de tête, 
etc - 25i. par boîte.

Coneerl—Le concert donné par 
le Rév M Brown, curé de Chelsea, 
au bénéfice des amateurs d’Ottawa 
qui prêtent généreusement leur 
aida dans tous les concerts, a eu 
sous tous les rapports un résultat 
satisfaisant.

Chansonnier Canadien—Sur récep
tion de 5 centius en argent ou en 
timbres poste, nous enverrons franc 
de port le Chansonnier Canadien. 
Tout le monde devrait en avoir un. 
—Halley frères, 282, rue St-Joseph, 
Montréal.

Rectification—Dans le rapport de 
la cour de police d’hier il y a eu 
erreur en disant que M. F. Denaul* 
avait été condamé à $20 d’amende 
Il faut lire Zéphir Landry

Zonique puissant-*Le tonique le 
olus puissant pour le foie, l’estomac 
les intestins est sans contredit le 
Remède du Dr Sey, qui fait disparaî
tre rapidement tous les troubles de 
ces organes.

Pique nique—La fanfare de Hull, 
sous la direction de M. H. Brenot, 
professeur, et de P. Durooher, di
recteur, fera son pique-nique, jeudi 
prochain, au Pattisson Grove, Hull, 
près de la gare du Pacifique. Un 
programme attrayant sera exécuté

Rameur—C. E. Courtney, le célè 
bre rameur de l’état de New York, 
a lancé un défi au champion ra 
meur Ed. Hanlan pour une course 
de cinq milles à Lachine, au mois 
d’Octobre prochain Le pari est de 
trois mille dollars.

Pbkuv . gonva ncantk. —Ayant souffert 
du rhumatisme pendant longtemps, j’ai 
été conseillé de faire l’essai du votre 
Arnica et de votre Liniment d’huile. La 
première application m’a donné un soula
gement immédiat, et aujourd’hui, je puis 
vaquer à mes affaires grâce à votre méde
cine merveilleuse. Votre tout dévoué, 
W. H. Dickison, 218, rue Saint-Constant, 
Montréal. A MM. Henry, Johnson 4 Lord, 
Montréal.

L’Arnica et le Liniment d’huile sont en 
venir chez tous les pharmaciens, et chez 
M, C. O. Dacier, Ottawa.

Contrats — A une assemblée du 
comité des travaux publics de la 
corporation les contrats pour les 
travaux de la construction des 
égoûts dans certains (quartiers de la 
ville ont été accordés, ce matin, à 
MM. William Doran, de la basse 
ville, Michel O’Leêtry et Alexander 
Sparks, de la haute-ville.

Grande excitation—On disait hier, 
qu’un grand malheur était arrivé à 
l’hotel Gratton, en face de la gare 
Union, mais après informations 
prises, ce n’était autre chose que la 
foule qui se pressait, afin de pou 
voir goûter la magnifique Lager 
Beer et liqueurs, etc., que M Grat
ton a chez lui. En son absence 
M. Paré, si avantageusement con
nu, est là qui le remplace.

Le choléi a asiatique—La marche 
rapide de cet horrible fléau, qui 
vient de faire invasion en Europe, 
en se dirigeant vers l’Amérique, est 
bien de nature a nous effrayer un 
peu, quand on se rappelle le rava
ge qu’il a déjà fait en ce pays une 
couple de fois. Cependant nos lec
teurs n’ont pas besoin de s’alarmer 
avant le temps. On combat effica 
cement le fléau en tenant les intes 
tins et l’estomac en bon ordre, par 
l’usage régulier d’une préparation 
tonique et digestive comme les 
Amers Indigènes si populaires un ce 
pays.

Curiosités — Un montre depuis 
quelques jours sur la rue Sparks 
des curiosités humaines, entr’autres 
un homme à trois jambes, un géant 
de huit pieds âgé de 17 ans et 
d’une force extraordinaire. Il a été 
pris en Afrique. 11 est tatoué et 
porte trois anneaux aux oreilles et 
au nez.
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